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L’hebdomadaire de 
la Délivrance Actuelle

Editorial

Un rôle d'excellente influence

Dans le fait d'allumer la Ménorah et d'y faire monter
la flamme, le Rabbi Chlita Méle'h HaMachia'h, donne
une leçon de vie. Il s'agit d'allumer la flamme de l'âme
d'autrui qui brûle pour la divinité, pour la Elokout...

Alors comment doit-on procéder pour construire sa propre
personne et surtout pour retenir les enseignements que l'on
entend tous les jours ? Il nous suffit d'avoir pour but de les
transmettre à un autre Juif jusqu'à ce que lui aussi soit capable
de transmettre et d'enseigner. Le Rav Zimroni Tsik le Chalia'h
du Rabbi sur tous les sujets qui concernent la Délivrance, nous
a ouvert les yeux, à nous tous, sur le potentiel extraordinaire
qui se trouve caché au dedans de nous. Nous devons dévoiler
ce potentiel car nous sommes tous des diamants qui ont le rôle
de briller de tous leurs feux et de donner tous nos pouvoirs et
nos forces pour les Juifs qui nous entourent, les délivrer, leur
donner accès aux Igueroth Kodech et les aider à grandir en leur

dispensant toute cette excellente influence. Tel est notre rôle,
d'influencer chaque Juif avec lequel on entrera en contact et
lui ouvrir les portes du Beit HaMikdach afin qu'il dévoile
en lui-même le feu perpétuel qui brûlera sur le Mizbéa'h, sur
la Ménora, dans son cœur. 
De plus, le Rabbi nous demande à nous, les Enfants d’Israël,
d’influer sur les nations du monde au sujet des Sept Mitsvot
Bnei Noa’h  comme dans le discours de Chabbat Nasso 5750-
1990 : «Le Précepte : «formez de nombreux disciples» peut
également être mis en pratique en enseignant aux autre na-
tions les Commandements des decendants de Noa’h. Le Ram-
bam enseigne, en effet que «Moché notre maître reçut de D.ieu
l’ordre de conduire tous les hommes à mettre en pratique les
Préceptes qui furent confiés au descendants de Noa’h et, bien
plus, ceux-ci doivent être conscients que le Saint béni
soit-Il leur ordonne de le faire dans la Torah et nous
l’a fait savoir par Moché». C’est une des manières de par-
venir «à cette époque-là», lorsque la connaissance de D.ieu
sera la seule occupation du monde».
Ainsi se passe la Délivrance actuelle et tout se dévoile main-
tenant, Now Mamach ! (Gabriel Beckouche)

Jérusalem

Des proportions 
de Guéoula
Le Farbrenguen (réunion 'has-
sidique)
du jeudi
soir à la
Yéchiva
Tiouvta
prend
toujours
plus d'ampleur et les jeunes qui y
participent en masse, dansent dé-
sormais au rythme de la musique
'hassidique offerte par des musi-
ciens. Un véritable repas leur est
servi et ils ont l'opportunité d'é-
couter les merveilleuses histoires
du Rav Alon Smoller ainsi que ses
commentaires 'hassidiques sur la
Paracha de la semaine. C'est
l'événement du jeudi soir en plein
centre de Jérusalem à 22h00 au
8, Re'hov Yaavets à deux pas des
rues King George/Ben
Yehouda/Yaffo. (GN)
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Résumé du discours
Du Rabbi de Loubavitch Roi Machia’h Chlita

Chabbat Parachat Bealoté’ha
(19 Sivan 5751-1991)

Une flamme qui s’élève
d’elle-même

Tout enseignement de Torah vient
aider le Juif à servir D.ieu. Et plus
particulièrement concernant le serv-
ice du Sanctuaire, qui se retrouve
dans le travail de chaque Juif,
comme il est dit : «Et ils Me feront un
Sanctuaire, et Je résiderai parmi eux
(1)», «à l’intérieur de chaque
Juif (2)» et plus précisément au sujet
de l’allumage de la Ménorah, du
Candélabre, dans le Sanctuaire ; ce
qui exprime le but et le contenu du
travail du Juif qui sert D.ieu.

Au sujet de «Bealoté’ha», Rachi donne l’in-
terprétation suivante : «Puisque la flamme
montera au moment de l’allumage ; l’Ecri-
ture emploie un terme d’élévation, car il
faudra la maintenir allumée jusqu’à ce que
la flamme monte d’elle-même».
«Au moment où tu allumeras les lu-
mières», ceci exprime l’ensemble du travail
du Juif qui est de servir son Créateur (3). Il
s’agit de l’allumage de «La bougie de D.ieu,
qui est l’âme de l’homme (4 » par le feu de
«La bougie de la Mitsva et l’Enseignement
de lumière (5)», il fera briller par sa propre
lumière, et illuminera toute son existence,
son corps et sa part dans le monde, «tous
tes actes seront au nom du Ciel», et «en
toutes tes voies connais-Le (6)». Il éclairera
aussi pour les gens alentours jusqu’à
éclairer le monde entier et ainsi relier le
monde avec son Créateur pour faire du
monde une demeure pour Lui, qu’Il soit
béni, une lumière qui brûle et éclaire d’une
lumière divine.

Une marche vers le haut
«La flamme» : avant que la bougie ne soit
allumée, il y a la lampe, le récipient, l’huile
et la mèche (7), mais tout cela n’éclaire
point. Le travail du Juif est donc d’allumer
cette lampe, qui fera monter une flamme,
une lampe qui éclaire et resplendit aux
alentours, non pas une petite lumière, mais
bien une pleine flamme.
«Qui monte» : le travail du Juif est d’é-
clairer comme une flamme, d’une telle
façon, qu’il imprime un mouvement per-
manent de marche en avant, combiné à un
mouvement d’élévation. De plus, il possède

déjà la qualité de la marche en avant, qui
est au-dessus de la simple station sur place.
Mais sa marche en avant se fera dans un
mouvement de montée vers le haut. Car il
existe une marche qui se fait en longueur
et en largeur, ce qui permet au «marcheur»
de rester sur le même terrain, le même type
de travail. Que signifie alors, la marche
«vers le haut» ? Qu’il s’élève vers un niveau
totalement au-dessus de ce terrain dont il
avait l’habitude auparavant, comme une
flamme qui a pour nature d’éclairer d’elle-
même, sans aucune intervention ex-
térieure.

L’élévation de la matière
La nature, pour sa part, n’a aucun rapport
avec la Kedoucha, la Sainteté, et pour qu’un
objet matériel devienne Kadoch, saint, il
faut accéder au pouvoir du Saint
béni soit-Il, qui est capable de relier
les contraires. Or, ceci a été donné en
gage aux enfants d’Israël, lors du don de la
Torah, alors qu’a été annulé le décret de sé-
paration entre les mondes supérieurs et les
mondes inférieurs (8). 
Le Saint béni soit-Il a donné au Juif, la
force qui fait qu’en accomplissant une
Mitsva, avec un objet matériel, l’objet
matériel devient un objet de sainteté qui
«monte de lui-même», qui n’a (si l’on peut
s’exprimer ainsi), plus besoin ni de la force
d’en-Haut, ni de la force de l’homme afin
d’y faire pénétrer la Kedoucha.
Comme l’exemple le plus simple des bou-
gies, qui ont besoin d’un homme pour les
allumer car aucun des éléments, ni le ré-
cipient, ni la mèche et ni l’huile ne peuvent
s’allumer seul. Mais après qu’on les ait al-
lumé de la bonne manière, elles vont brûler
d’elles-mêmes et l’huile et la mèche devi-
ennent alors une source de lumière.

Comme un enfant
On peut le constater au sujet d’un enfant
appliquant l’enseignement :«la flamme
montera d’elle-même», enseignement qui
appartient aussi à tous les enfants Juifs,
même aux tout-petits.
Alors que l’on a posé dans sa chambre un
‘Houmach, le Pentateuque, un Sidour, son
livre de prière et une boîte de Tseddaka
avec laquelle il pratique la charité (9). Ces
objets et livres doivent être fixés d’une telle
manière que l’on aura plus besoin de la
personne qui les a fixés, ni même de l’en-
fant qui se souvient et se sert de ce
‘Houmach etc. Mais lorsqu’il entrera dans
sa chambre, le ‘Houmach, lui-même, mon-
tera comme cette flamme, le réveillera afin
qu’il l’utilise et étudie dedans, et de même
pour le Sidour et la boîte de Tseddaka
posée d’une telle façon, qu’elle appellera
l’enfant à y introduire une pièce de charité.

Le rôle d’Aharon, le Grand-prêtre
Et l’on comprendra aussi pourquoi cet
ordre : «Lorsque tu feras monter les lam-
pes» a été dit à Aharon, le Grand-prêtre
(10). Alors que le rôle d’Aharon a été décrit
dans la Michna (11), il aimait les créatures
et les rapprochait de la Torah. Il possède
de l’amour même pour ceux qui sont
«éloignés de la Torah de D.ieu et de
son service, ainsi ils ont été appelés
‘Créatures dans le monde’ (12)». Il les
rapproche de la Torah, il rapproche les
«créatures», qui sont du niveau le plus bas,
de la Torah qui est du niveau le plus élevé,
et les rapproche d’une telle façon, qu’ils de-
viennent «une flamme qui s’élève d’elle-
même».

Notre génération
Nous pouvons enfin constater le point cen-
tral des dernières générations qui sont le
talon, et même le «talon du talon» du
Machia’h, et plus particulièrement la
génération actuelle, la dernière génération
de la Galout, de l’exil : S’agit-il d’une
«génération méritante (13)» ? et plus pré-
cisément dans le talon du talon du
Machia’h, comme il est décrit à la conclu-
sion du traité Sotta, et les qualités de cette
génération ne viennent qu’en continuation
des générations précédentes, et nous re-
cevons toutes les forces et le travail de
Torah et de Mitsvot des générations précé-
dentes. Au point que l’allumage des lampes
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de cette génération ne vient qu’en résultat
du travail et des directives reçues par les
générations précédentes. Et pourtant
nous avons la force, d’arriver au
niveau de cette «flamme qui monte
d’elle-même».

Et c’est justement le talon qui se trouve
sous le pied, car c’est la dernière génération
qui possède la force de «s’élever d’elle-
même» et ainsi, de faire monter toutes les
générations précédentes, par le fait que la
dernière génération de la Galout (l’exil),
devient la première de la Guéoula, la
délivrance de tous les enfants d’Israël, de
toutes les générations.
Pour la simple raison que le berger,
le «Aharon HaCohen» de notre
génération n’est autre que mon
beau-père, le saint Rabbi, prince de
notre génération qui a déjà montré
de manière claire, son amour pour
tous les enfants d’Israël, y compris
les créatures les plus simples, et il les
rapproche de la Torah par ses nom-
breuses actions, la propagation de la
Torah, du Judaïsme et la diffusion
des sources vers l’extérieur.

Notre rôle, dans l’immédiat
Par l’intervention de son appel pressant,
«Une Techouva (repentance) immédiate
entraîne une Guéoula (délivrance) immé-
diate (14)», suivie de l’annonce qu’il ne
reste «qu’à faire briller les boutons de l’u-
niforme (15)», elle-même suivie de l’an-
nonce que cela a déjà été accompli. Et qu’il
ne reste finalement qu’à «se tenir
tous prêts» afin d’aller à la rencontre
de notre juste Machia’h, lors de la
délivrance véritable et complète.
Ainsi, tout ceci, devrait rajouter et intensi-
fier force, vitalité et joie afin de terminer le
travail de se préparer soi-même à la
délivrance et d’éclairer depuis son environ-
nement proche jusqu’au monde entier.
Et immédiatement véritablement, Ma-
mach, nous allons tous en Terre Sainte, à
Jérusalem, ville sainte, sur la montagne
Sainte, dans le troisième Temple Saint et
dans le Saint des saints, avec « nos jeunes
et nos vieux… nos fils et nos filles (16) ».

Notes : 1/ Trouma 25.8 - 2/ voir Réchit Ho’hma,
Chaar Ahava ch.6 - 3/ fin Kiddouchin - 4/ Prov. 20.27
- 5/ Prov. 6.23 - 6/ Avot 2.12, Prov. 3.6 - 7/ voir Lik-
outei Torah Bealoté’ha, 33.3 - 8/ Tan’houma Vaéra 15,
voir Likoutei Si’hot vol. 3 - 9/ voir Likoutei Si’hot
vol.26 p.420 - 10/ Torah Or, Bérechit 4.1 - 11/ Avot
1.12 - 12/ Tanya Ch.32 - 13/ Yebamot 39b - 14/
Igueroth Hakodech du Rabbi Rayats vol.5 p.361 - 15/
Discours du Rayats Sim’hat Torah 5689 - 16/ Bo 10.9

Tout commença il y a trois ans et demi, au
cours d’un voyage que j’avais entrepris en
Australie, pour quêter des fonds destinés
à financer l’activité du Beth-‘Habad. Dans
ma tournée des maisons ‘Habad, dans le
but de leur demander de participer finan-
cièrement à mes activités, je me rendis un
jour chez l’un des ‘hassidim, qui parut in-
téressé par mes réalisations, et voulut s’y
associer personnellement. «Mais», ajouta
t-il, «je n’ai pour l’instant aucune somme
disponible. En revanche, je possède un
dollar de Béra’kha du Rabbi, roi Machia’h,
et que je peux vous donner, pour que
vous en fassiez don, avec l’aide de D.ieu,
à une personne généreuse que vous
trouverez par la suite. Je suis persuadé
que ce billet vous aidera grandement à
mobiliser une somme conséquente».
Il alla vers une armoire, en tira un billet
d’un dollar, qui se trouvait dans une en-
veloppe spéciale, et me le tendit. Lorsque
je revins chez moi, je la déposai dans l’un
de mes meubles de classement, et, le
temps aidant, je finis par oublier jusqu’à
son existence. Or, cette année 5778, lors
de la Fête de Sim’hat-Torah, nous
reçûmes la visite d’une famille, venue se
réjouir avec la communauté. Le chef de
famille m’apprit qu’il venait d’un milieu
pratiquant, mais qu’au fil des années, ils
avaient perdu tout contact avec le Ju-
daïsme. La joie et la chaleur ‘hassidique
qui régnaient au Beth-‘Habad pendant la
Fête conquirent cette famille, et l’homme
vint me trouvez pour me déclarer qu’il
voulait étudier plus. Je le dirigeai alors sur
l’ouvrage «I Believe» (Je crois), que nous
avions édité, et qui avait rencontré un
succès notoire auprès du public. Le
changement fut extrêmement rapide. En
l’espace d’un mois, cette famille modifia

radicalement son mode de vie. D’un
cours à une réunion ‘hassidique, ils pre-
naient sur eux une foule de bonnes réso-
lutions, en matière de respect du
Chabbath, de Cacherouth, et d’autres su-
jets encore.
A l’époque de Pessa’h, cette année, ils
avaient l’apparence et le comportement
de ‘hassidim de toujours, prenant sur eux
toutes les coutumes et sévérités qui car-
actérisent ‘Habad pour cette Fête. Ils dé-
cidèrent à ce moment de venir habiter
plus près du Beth-‘Habad, pour faciliter
leur progression dans la ligne qu’ils s’é-
taient fixée. Principalement, cette volonté
était concentrée sur l’éducation de leurs
deux fils, qu’ils avaient l’intention d’inscrire
à l’Ecole que nous avions fondée pour les
Juifs de l’endroit. Pourtant, à ce stade, ils
commencèrent à hésiter, sur le fait de
scolariser les enfants ou de les garder à
la maison. Après nombre de discussions
avec eux, où j’expliquais la grande impor-
tance pour chaque enfant juif de
fréquenter une institution scolaire, le père
décida qu’il allait consulter l’avis du Rabbi,
roi Machia’h.
La réponse, qui apparut, dans le volume
6, pages 222-223, exprimait un rapport di-
rect avec sa question, et traitait d’un ren-
forcement de l’éducation juive au
Mexique. Pendant que nous lisions cette
réponse, il me vint soudain à l’esprit que
je possédais un dollar quelque part dans
ma maison, et qu’il serait peut-être
souhaitable de le lui donner, pour l’aider
à prendre la bonne décision qu’il était sur
le point d’adopter.
Et voilà qu’au même instant, il s’adresse
à moi, pour me demander... s’il lui serait
possible de recevoir un tel dollar! Je lui
révèle que c’était exactement ma pensée
à l’instant précédent, et je l’invite à venir
immédiatement à la maison pour recevoir
ce dollar. Arrivé là, je suis cloué de sai-
sissement devant ce que la Providence
Divine me présente : la lettre que mon
nouvel ami avait reçue avait été adressée
à un ‘hassid du nom de Morde’khaï-Dov
Teleshewsky, qui, apparemment, soute-
nait des œuvres éducationnelles ici-
même. Or, sur le billet d’un dollar qui
était gardé chez moi, c’est ce nom…
«Morde’khaï-Dov Teleshewsky», qui
était mentionné !
Cela montrait qu’après trois ans et demi,
ce dollar parvenait à son légitime desti-
nataire, conduit par une Providence on ne
peut plus précise!».
(Tiré du Courrier de la Guéoula)

Le légitime destinataire 

Les faits sont relatés par l’émissaire du Rabbi dans l’île de
Cozumel, au large des côtes mexicaines, Rav Dudy Kaplin…

Rav Dudy Kaplin
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Infos Pratiques
Cours de Tanya en français le matin 
à 9h15 au Centre Machia’h et Guéoula. 
8 Re’hov Yaavets (Centre Ville) avec 
Rav Gabriel Beckouche - Jérusalem
Infos : 053-2770419

Cours de Pirkeï Avot
Chabbat (Seouda Chlichite) pour les
femmes avec Rav Gabriel Beckouche 
Har ‘Homa (Chlav B) - Jérusalem
Infos : 058-4770055 (whatsapp)
____________________

La Newsletter de cette semaine est
dédiée à la prompte guérison de
Rav Zimroni Zélig Ben Tsipora Féïga
____________________

La Newsletter de cette semaine est
dédiée à la réussite de Oz Ben Avraham
____________________

La Newsletter de cette semaine est
dédiée à l’élévation de l’âme de
Norbert Avraham Ben Julia
____________________

Pour demander conseil et bénédictions
par les Igueroth Kodech, écrivez-nous à
viveleroi770@gmail.com
____________________

Horaires de Chabbat Bealoté’ha
Jérusalem. Entrée 19h04 - Sortie 20h21
Tel-Aviv. Entrée 19h21 - Sortie 20h24
Haïfa. Entrée 19h16 - Sortie 20h25
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L'équipe de « Festival Or » en plein désert du Néguev
Alors que dans quelques jours devait avoir lieu le festival Midburn dans le désert du
Néguev, le Rav Michaël Karldenbourg responsable du Beit 'Habad itinérant dans les
festivals des jeunes israéliens, ne pensait pas participer à ce festival... 

En effet, il n'avait pas reçu d'autorisation officielle de l'organisme de ce festival. Pour-
tant, le Rabbi Chlita Méle'h HaMachia'h ne voyait pas les choses de cette manière et
Rav Michaël ouvrit les Igueroth Kodech et la lettre qui apparut parlait de ne pas rester
les bras croisés et d'agir concrètement ! Il engagea alors une réelle course-poursuite
contre la montre pour se procurer quatre places sur internet et organiser tout ce dont
il avait besoin, le matériel, l'équipe, l'alimentation et dès le lundi matin prendre la route
en direction du Néguev. L'équipe arriva sur place au soir et, après avoir monté la
tente du Beit 'Habad, tout se mit en action tout seul, comme par magie, une première
réunion 'hassidique, des jeunes qui affluaient cherchant des réponses, des Igueroth
Kodech jusqu'aux petites heures du matin, puis le stand de Téfilines commença à
fonctionner, les Mivtsaïm faisant suite aux Mivtsaïm et tout cela jusqu'à jeudi soir.
Malgré les tempêtes de sables, le Rav Michaël à déclaré à l'équipe de hageula.com
que par cette lettre des Igueroth, le Rabbi Chlita Méle'h HaMachia'h renverse les
mondes ! (HG)

Le programme de Machia'h 
BaKikar est enfin disponible
Le 12 Tamouz à 19h00, après le Kiddouch Lévana,
aura lieu un concert spécial avec les chanteurs Mendi
Jaroufi, Mayle'h Kahan, Ariel Zilber et Avi Ben Israël ac-
compagnés par l'orchestre de Béni Laufer. La chorale
de Tsivot Hachem participera au concert. Tout ceci en
priant pour la guérison immédiate et la présence du 
Rav Zimroni Zélig Ben Tsipora Feiga. (HG)

Grande réunion
'hassidique pour le 28 Sivan 5778
A Bné Brak, dans les locaux de l'organisme Mamach qui
s'occupe de diffusion et de publications, aura lieu une
grande soirée à 20h00 dimanche soir 27 Sivan
(10/6/18). Les personnalités qui participeront sont : le
Rav 'Haïm Tsik, le Rav Mena'hem Mendel Friedman, le
Rav Zalman Nautik et le Rav Chimon Wissendler. Ceci
pour l’anniversaire du sauvetage du Rabbi Chlita Méle’h
HaMachia’h et son épouse la Rabbanite ‘Haya Mouchka
de l’Europe en flammes et leur arrivée aux Etats-Unis le
28 Sivan. 16 Re’hov Matityaou Bné Brak. (HG)


